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• Co ru~ 'tmme\ino qui vi~t rei;ernir le gén~­
ral de Saint-Pons .. Elle avcut dos hlrmcs p\{'lfl 
les ,·eux. • .. 

...: Vous ,·eoez,_général, oiurm1:1ra-l-el1ed'une 
,·oi:t à µeino art1cutéo, pour vo~ma puu,TO 
maman7Vous ne nous·a1·oz pas !Illdon_nées, 
vous\... Combie~ voua'ête~ b~o ! . a1s, h~élas! je 
ne crois pas <1uc ~aman soit en ~tat do \'Ous 
feccvoir. Ellu est s1 faible! On di.rail qu_o lo peu 
qui lui reste do force s'efl: va à cJiaque rn.stanL 
!,..:o mttlin mémo, elle a fait_ appe!_er St?D coofos­
saur, et oil~ a voulu rocevoir 1usd1m11crs sacre-

~t!\·énêral se laiss1.1 ,tomber plutôt qu'il ne 
s'a3sit sur un fau1eu1l,fl:lm1 prononça p:is une 
1'~f1~réparé qu.'il plll être par. la leitre de 
son oeYeu à ua déooQment pro~harn t:l ruc.e:to, 
il étaa visiblement a\to1Ti,et t'est avei; un sen­
liment prt-.StJ.u~ voisin dt1· la frayeur que SOJI 

~~f~~ 5J~aê:
1
\!~r ~ali,u~~l~~;,'\~

1 
:l~é;!~~ 

versée sur sa poitrine, comme ut fantôme q~1 
semblait d~Jb h1i demander compte de la lm 
prématuréo do sa vieti~e. 

Il demeura '-'uelquos msla~s ~nsoser prcn­
Jr1.1 la µarolu; puis d'uno voix sourde : 

- J'arr1v_e Je Pror-0ucu, . t.,albutia t-il;. mon 
ncrnu Maume m·a\·ail écnt dttns quel ~lat 10-
11•1iétJnl se tro~\·aîha holle-mê:re; mtu~, mon 
ui•111! tout est il donc i;e1du! 
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aissa sur s11 poi­
entsur l'oreiller ... 
. ~'erenP,role..der• 

Î1~~~;fe~;~~!i 
.; maiS il recula 
s'empara Je tout 
• ~e hérissèrent 

désarmer la ecilêré. Doux yçux namboyans 
sous leurs épais liO'lTCils venaient de se river 
en quelque sorte sur ce\!X du général; et une 
voix bien connue, une \'Oix terrible, faisait re­
tentir à son oreille les paroles suivantes: 

Elle vous A..pardonné; mais je oe vous ai 

~a;:~~:r:~ia!Vli~-~l~~~~z;~•o~!\i~::.:~~ls; 
retircz:vous, vous dis•J~I Co n'est pas 1ct votre 
place. A.u revoir, mom1eur le marqillli do St­
Pons ! 
• Celle voix, - ()!;\-il besoin <le l'ajouter! -
cotte voix était celle do l'amiral do Mill'S?I, qui, 
arrhO sur les pas~e M ... de Saint-Pons, ~'était 
intr'ôd:pit à sa suite dan~ 10: chambre du la ma-
lad(', ('t, • 

- ----• 
~ •. elllU', 12 mai. 

1 On lit dan.ile Moniteur: Bulletin du 11 mai, 
·tiques, clierchM''ff''!fî'yoir, s1 elles sonl disposées à 8 heures du soir: I.e miem constaté ce ma-
à participer .à. ~lie fêle: tin dans l'état du roi continuo 
• Emprunt 11alien,.72.,,:;-,Jla,,as-fü1liier. • DruxÊl\l('s, 12 mai. 

'i ,·tt; ·.,1 ,: 1 --~-- ,, ' Bulletin des médecins. - L'étal du ro( n'a 

~ Î.c roi' ~st a~iivé à..trois ~:~=s~• ~n:~~ule ~~~; ~~t~~H1:i:sni~~:t défa,orable depuis 

immense s'était ROrlfe;à,sa r~ncontro. Elle a 1 
accueilli Sc1 Maiesté _l.tar les plus chtil~urcu:c 
vivats el par ~no pluie de fleurs. Le roi a élé 
reçu par 10 prç,f~t et toutcs les a1:1t?rités; p~is 
11 est allé en voiture avozM'. Ratazz1ct !OTJJ<nre 
do la1 ville à la· cathédrale, où ',rn 1't1 De11m a 
êlé chaulé., . 

'·. • Berlin, 12mai. 
La Ga:::elle_ de l'Etoile annonce <1ue legénérnl 

Willissen, aide rlê camp du roi, est parti hier 

~~i;ti~Je~~~s~ u~e\~!~-ii~i\t~~~lo) sur l'.ordrc 

La voiture royale était prêcéd~ par les gui• 

de~tlo la gar~e nationale. Le rq1 .s·csl OD3l."-:l.e o'n m,ndo do C•ss•I, ',,'..',"',',•,','•,',,',·,·g1,000;5
.'( ,:., 
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représonl,{,.t1on 3 élé donnée au lhéà.tre. I:11
tl:1ii~~s:~

0 
!~Î1idp\i~~r~~ê~1~~q~:l'~~iul~! 

M~ssine, 12 ~ai. p~~1:s;::1r~s i1~ft~hr:emrer3()~~t°lst ;~i~!Ol~ 

ga!,IJ;r~a~r~~I:: ~éf~l:i ~e~c~iïf~ta%t!!:' J: rfunir.-Havas-Bullicr. 
Messine. et l~s autorités civiles cl militaires. •.1 

Il J,a ~u un fi!ner tic wura.uqucl ont ~ss_isté 
les au_t_or,tés et ~e,s command~ns, des_oav1res de 

HaguSJ\, 11 mai. 
D~rvich;Pacha est toujours à Gatzko. Le.i; 

&lonténégrios tien_nent la campagne auiour do • 
la ,·illo. Deux detachcmcns turC"s qui c'!l~o~­
taiont UI!.• convoi dc_vh•res t?nt été' at!a1fues 
prês do Gatzko et nns ('D ruile. Les mont.1-
snards so sont cm1iarés rle toùs les approvi­
sionnemcns.-lktras-But:ier. 

! ' • ,. 

cœ'ur FnCxpintiori d'une rauto inrolontaire:· souffi';tnCt'S physiqueG êt"'Uloralè's do Mme de 
Lorsq(i'il ~e rPsol_ot !'~fin à so rc1ir"r, Marsal, afin de no pas fournir un nouvel ali 
- Adieu! s'êcna-t-11, adieu, mt. pauvre men~ liux soor>4:ons jaloux do Georgina. En S(l 

chère aimte. ! J'ai monqué à ma parole en reu- qualité do_ gendre do la comtesse, il dut s'occu-

~~~o;i~t~~e~~7o~:t~6~r 
0
t~ t~~:~!~~r~rrit~f; ffe~ d~~~s0f~c~~t"~~}~ d~r::!!èi~einq~~!~~! 

sous mes yeux; mats je serai plJis (idille celle d'un petit i::ombrc d'amis d1ila famille. 
~~sn~u ;:/rr!~t 2:~J~ia~~\~~/~u~ors:nf~~~~ L'absence de l'amiral, dans cirtte c1rconstanc~ 
que quand je t';1ura1 venKée.: llhero.el adorée 1 
mart,:re, tu es une samte à présent, prie pour J 
ton bourreau ~ , , . • 1 

Ayant a~nsi parlé, le vi~llards~rtildelamai- où l'on sav~it quo l'amiral ~'était rendu; mnî~ 
son mor~uaire, CQmmo 1I y ~tait ontré,•.sans aucun détail n'avait transpiré sur les·causes 
adresSerla parole à âme yui VJrn, .1 réelles de celte émigra~ioµ. Ensuite il est gé-

~- •: ~f< xm, '' · ,\''·• .: ~t,~~~~~i~~.1:·~~,r· s•!~i-:f'e~~! ~~:s~î~?ct~ (iu; 

Si la comtesse de Marsal ne put emporter au 
tonibeau avec son secret la ,satisfaelion su­
prême d'arnir aUciul le but qu'ellfl anil pour­
suivi pt>nduut prês _de vingt années de sa \'ie, 
elle mourut 90 mou1s sans agonie, sous l'im­
presSion du saisî~sr:ment qu'elle ov:ii.t éprou,·é 
à celle heure solennelle où elle s'éta1l trouvée 
si inopioémentface à facP. avecœs deux hom­
mes (!n qui ~e personnifiaient la raute el le 
chfttiment. Peut-être mêmo est-jl permls de 
pen.ser gu'avant d'expirer die arn.11 pu tout eu 
moms hro soa.pardon dans les yeux de celui 
qt1'elle uvail tant aimé et dont elle avait tant 
µlouré l'arf~ction pordue." . ~ 

Quoi qu'il en soit à ~t égard, dês que le 
comte do &larsal se fut reliré, ·Em~olîno entra 
dans la chambre oi1 sa mêro ét;ul morte, cl, 

:~afu'g~r:ii~e!
0Jitn~r~~~\%~,~~~ • ËU~.0

~~ 
voulut céder à personn_e Je som dts la \'eiller 
morte comme elle l'avait veillée li\·aole, et de 
prêsider nux apprêts do Il.a toilette fJ.!nèb1e.-

Solls d .. s apparences fr~les et _dél1cate~, celte 

;;~:~a~l:i~bili~d~
0
pêl~~~t

0b'cJi:i0
u~r d~y; 

SlOnDe propre.. .. 
1"'.6 lendemain m~me des pllsèqucs, deu'I'. 

ami~ du c_orute de Marsal, detJc1 officier!"> 1\n 

:~~
1
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0
ri1ô\:Ti\1~~~~°matn:~:nc;;,~,~rf:{~t~n1::; 

les soins de Hosf\, non sans quelques Oifrlculte,; 
prêalabh:s,. auprè> i!u général de Saint-Pons. 

Ca dernier, g1âce à wn merveilleux épicu­
réisme, avait eu d~jà lo temps J1• se remellr<l 
do l'émotionArès nro 11u'il avail éprom·ée en-

~ar~~\:0déjà0
plre~~ûr_!';;~~;a~fl:

1
: 1 ~~!ti1~\~~ 

son ht do mort; m_a1s 11 n'a\·a11 pas été aus:;.1 
heureux sou_s le po1~t do rno purement physi~ 
quo. Il asait gagn~ un assez b"'rOs rhume on 
~~~~g~~nd,~\~-Z~ei~\~;a~tl'hivcr le voyngc des 

jeune fil!e cachait une â~e bten pl1'~ forlu• 

r,~_:i::tftr~~I\~ ~~~~i~~~~:1~~tit\~~~~ ~~lt: St~~~t atU~~~r~!~r8J!frt6c~~lr!c~~:~ 
luj;auss1, il tomba à ~nou:r devant ce cadavre, toute féminine, cotte vertu si l'on veut, qui 
el il pllà c.baudes ·\11rmes, cet homme in- souycnt tient lieu de courago à la faiblesse en 

Enveloppé il~nssa robe do d1urnlir;, à gr;rnd, 
ramages, les pieds dans ~.ci pantoufles four­
rées et wn bonnet de w10 plus ·enfoncé qu" 
jamais su! ses yeux et sur _ses oreme.s, Je gén~­
ral reçut avec uno maut111~ humeur, tempé­
r~ p1_>urtantparonJ,rJ11d fon,Js de po!itess:i, 
la v1s1tt: l:l_onl les deux c.irt~s qu'on lui aniir 
remisas S!multanément ind1qoaicnt suflis.im-
m<'nl l'obJet. • 

Lo_rsqou Je plus Sgé df•s de~x témoins soful 
cx~llquéllcetégarJ, ltl m11r,101s do Saint-Pons • 

flexible homme de fer, et il couvrit do b1li.- lullQ a_voc la force: la résignation. .,· 
ser~ cet d_épo5-l,o· Rdéjà refroidie par l'impi~ 1 ~a.,1me fut 11.verti de ce.dénoflm,enl, fatal, 
loJable mam de ia mort, rriant DU!u do·lu1/ mais, hélas! trop prévu, parunmessagooralde 
partloouer tout le mal qu 11 a\·ait rait à cet~ sa be1le-Ml::.Ur,.qu1 crut d.ernir se conl~nler de 
pauvre !emme ôonl _il s,'él~î~ vl~ 11. briser ~e1 fui faire ~ut>,a,!l1e rle ceu~ fatcn 111 fin.d~ 

i~: ~.~~~~~s!~0t~~,g{~è ~~af~;t:~~ fa~~o~~'\1~ 
sana que \'impluœblo,pr_utlrnr:u d_o s11 ·gou~rr­
nal\le ava1~ lai~ au.pres de Ju1 enco1e lu­
œ:mte;· rru,is d'une ,;01:r t~touée: • 
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Ale.,:andrie, 12:mai. 
sion de.5tinée à prononcer sur l'adjudication 
des lignes de chemins de fer, mesure de 
prévosance et de justice qui aurait dù être 
prise bien plus tôt; les progrès de la ca_use 
des Américains du Nord, progrès qui sohdi-

m_
1
on_

1
mieux de ce travail, qui a aussi ses .. ~1~i:~sa.n~°.'.!a~.~~o~!a1:~i~~~i~i

1~~~~~i°~~~~nJ~ niei!es ui1 

al rai S.i- . . ileinand81n Q-1flJJ~, 

d'instituer des 1rib\Jnau1: d'assises chargés de 
juger les délits jusqu'ici soumis à la juridic­
tion des tribunau~ correctionnels. Ces tril:iu­
naux seraient composés, œmme les cours 
d'assises, de magistrats délégués et de jurés. 
llieu que nous ne nous dissimulions pas que 

Les nou,·elles de füiyrouth du 9 portent qu'à 
Alep la situation est des plus tendu!'s. 

Votre dé,•oué1 • r.imx l'Li~. s. ~se. u. Uillnu • • • 

in~ilt~~~ l~! ~l~r:~~!~ C~jti:::~;~~~ 

. 'tl>. i.•nn 

la f!r~~:~ de Galle! a êté 11.cclamé pàr JO$ 

Dru.::os.-Uavàs-Bul\ier. 
0 

fieut l'édifice de Washington et qui termcnt _ tpiJEm~!-;~s~:.::-"u . .u.u. t 
la bouche à ceux dont le thèmu ra,,ori est !llS'f . ...: Acte d'acquisi\iôn tait pa-.t les clarisles, 
qu'une république ne sail ni ~ inafuté~ ou re\igi(;Ustis tj'è saihte-t:laire,de l'hôt~I de Beau­
nir ni se défendre! ~::,; embarras au Mexi vàis ~iitlê nit\ dè Grenel1c-Sainl-Ger1;mun, à ~ars. --.--- ~:t,r 

Nous trouvons dans':"la P-<etrie les noùvell~ 
suivanll'S: - -- , que, te!:O.in_qlfé. nous n'a,'Ons peltt -'être ~::a:t;;~!i~~ n~~~~~\ ~~~%tii~ ~~g~~~~ 

·,_...,, GU assez. explorer annl de nou~y lancer Marcel. l'avor.îsées par quelques donat\!)ns, eu.es 
~n réfotmaleurs; l'ouv~rture de l'eI.posi- étaient allées s·é1ablir d'abord dan1 uue ~lite "On nous t-crit tle To.u\on,-le U, ~ue .. la f.:'.~ltl h 

1·apeurl".hmodéeve11aJt de.recevo1~ 1•otùredese 
_tenir prêt~ l..,.pu\ir pou~ Cin:.:.i.-voccl1ia, alln d'em. 
1,arqucr,pourles rai:.11nerent·rance,lessolda1& 
rie l'arml'o d;!"'i:upation de Romo qui ont droit k 

tion universelle de Lopdres\ cette nouvelle ::~:f. ~~e:;· ub~l;~i~et~~é i:of~~lL~;!:-;:~; 
communion de' tous les peuples ch·ilisés; avec \ouI Çi~s, elles \l~i~ troµv~rent plus assez t 

k~r ,:Oes";;'~U~é~f;~~e;u\~::
1~~:a::8e~::: 

la discussion du sénat sur le danger Qes gi-andemonl. logtes ; fi\ ~ mendièrent de toutes 
ins~i~'1leurs nonJtlï9u~e!1'

1
e!lilerrecl

1
e0.\J.o la l)'!rts,comme le font e~rede nos 1ours tous les 

pét14on de monseigneur 9-e Rennes sous la .. o~f:,"',;,r~:t~~~ e:r:~;:~:.r.~~-'.:r dr~. ·t\~~~1gi 
llk'C'les vides dans les r<-gtmens sonl arri,és de­
tiuis quelques jours à l\ome. a 

question pl'éalab}e, retour naiment in~l- = .,V rée sênl 1 
tendu aux forme_? parlementair!:!SJÎ }Qngtemps f!'t~t~!~•:1

~~:~u~
1
r:~~~~.~1~

1
!11~e1e\ qfJ:)':.S: 

110:~

1

:u~é~~!;:~1~fon~~i; fr!:ça~~u~!~ ~~s.~~~l:t::~=~~~:.~::s~~~v~~:s~fe1~jt!' :::~ 1~e!
8
p~:~~ ~Tt:;i~ ~°f:; ~~~:~t!rn~•;~ 

::~~~16d~a,~ 1~1;°;1;:;~rd~a~,~~~i::!n;~;~11~!0 s~;r~~~ de Prime ' ~lectio~ qui pourr~iênt bien par les Génois k \'amba~a11eu.r ::g!!:•~~~liae. 
grand hus du ?Jeîcon ou n~m·e camQod81:!.' faire entrer dans une phase d'acUon la po-

» Ce nouveau fuccès fait le J,lus grand honneur lilique de la rivale de l'Autriche; ,l'incom- . t
1

1~~~:,1);'.;;:1~~~~!.i1:~~sd!'i'!. 1:ouest de plète, la trop inco~J)lète amnisti~ .du ttar à' ,Oa lit dans la feuille officielle: 
la Polpgne, goutte d eau de tnerc1 ietée dans L'empereunias~era en rl!'•ue mardi, A d~ 1.1eu­
un océan dG douleurs et qui n'apaisera ni res, au cbamp de Yar.$, les trou~ de la g~rmso~ 
ne guérira rien; l'e:œommunication urbi et tle Paris. Les .. mar{'chaui. et officiei;s gén~raui qui 

« Nous apprenons qué le transport à vapeur la 
Seine, ayant à b(}rd le génér~I de brigade Doua y et 
des détaehemens d'infanterie embarqués k Çlran, 
ret arrlvé le i9 avril it Saint•Thomas, qu'il denlt 
quitte-r dans la matinée du 21 flOur se rendre l la 

orb, pronon~o par lo m~é~llalMagnan con- v~~r~~': 1::,
1
:: :i :rpfg;,ê~al :

1d!:~~~~'. 
~•!~ft!~,i~~

1 
~!~~le!~~::~~~edeo~~o~!! P • ~ 

érigée en catholicis~e maçonnique; l'i- socii:.-rt ou PR1.~cc u1Pf:am. 

.Vèra•Cruz. ... ,., 

. "Nous apprenons également que la lr~ate l'i-

naclion incompréhens1b\e du corps légis- .- \ ,. . . 
lnti[, qui. s'immobili.se depuis on ne sait I S. M.' \~~Ji:~::~1: ;~~:!sëMarie-0\iililde Na-
plus c~m.b1en 9,e semaines. dans ses ~meùes po~éo~. . 

W S.· .-i'i/ vice•roi d'Egypte est attendu le mer­
~redi 14 ·mai à tJarseilc. Les membm de Jlambas­
sade ottomantdoiveni, dit-011, qttitter Paris demain 
m,atdl1 11oilr se reudre fiU•tlenn~ du prinet1,-E,-B. 

comm1ss1ons; la splendide récephon rlo s. A. i. rnad:iroe \a 1irfocesse MaJb11~e,; 
\'ictor-Emmanuel par les Napolitains, éclii- ''ice-prèsidentesde la socitlt ~ü PnnCo:)imp~rial 
tant, irréfragable dé~~nti ~Q.onné aux. divi- (près de \'tmf.i,ne(! llU trtwoll), (!lcm}k"~ 
seurs de peuples, aux. fractior:.t:ut,s M na- ~ '.'1 -.,. 

{\:;~· ------- lions, à tous ce~ u.~~plsles dei idées malfai- REGLtMa,à 
sanles '!~ mortes qui•on\ régi ùn pa&5é'im1. 

A Al. L. IJP:vfo, directeur politigue du-StÈCI.E: pOssible à mSuSci~er f'·èD~n c~tl~. S'ôfütion 
Mon cher directeur, romaine qu(r,ep~.~ ttfuj9ürs, vrai sqpJ}lice • 

le œmptais cette année rnus donner de ~~i!:'\~~i~!~~.é~~ ~~~:u~\,!nt!~~o'i~~ 
<visu quelques nouvelles de ·pays où. nous peuvent la saisir et s'en rassasier. Dins ces 
n'avons pas l'habitude .d'aller. le n'ai été mille et mille événemens, t~1er directeur, 
-1u'à.mo1llé déçu Au heu de me conduire que de pature 4i,·orse pour l'imligination 1 

:=~~~u1:~1:~;~a
1
:1:a~~•s ~!~tl!n fua~~; l ~~~ i 1;!::s-f!~p:r~:!

0g;m~~~ d'~rticl~ 
.les ri,·es eml:ia'limêes du Bosphore, la Provi- • l>uisque je viens de-Parler' ~e lll solution 
denc~, qu~ ve)lt sans doute que les journa- romaine, voule?.-vousmapenn_etti'ed·eîtraire 
!ist-::s sachent un peu de tQut, m'a cn,·oyé 1 d'une lettre adressée â l'un de nos an:iis, par 
'tissez ,•iolemment passer dans la contrée des un homme d'ntat quia ,•ude près les choses 

~::r~:i!r::i:d!:n~~jo~u~~ee}e <!:.~~~~1! ~r~!~~~~ ~:~;-~ùf !~~:~::~J:!. ;:&: j -
désiré. C'est.un triste.pays que celui-là, .cl 1er lettre traite la queslion 1,, un point de vue 

3~~~~>r~i!! ~~p~~f~~f!o\~ s~~~!i::~èJ: tout philosophique et encore inédit. 

,lire, toujours, - je souhaite sincèrement 
qu'aucua do nos lecteurs ne se fass, exiler. 
'Je uc rcgreue cependant pas ~omplétement 
d'avoir été apptlé à en faire une exploration, 
qui, hélas l n'est ps.s encore finie; Je n'en 
aurai;dans l'avenir, que plus de sympathie 
pour ces in[orlunés martyrs du travail qui 
"-.,Urtrissent en tombant de leurs écbafau­

q8_gès,_ ou 0!\8.gonisent, les membrcsdécbi-
•rés, sous lfi&.id,ltiris des édifices renversés. 
r.~mb1en les~Dtreprencu~ et les propriétai-

pauv 
Et 

tt;0_d;~~e s~~e3~: a~~:e~~~~~;~v~~:~1~: P qui l'opprime et.qui rme\. obstacl6 à 1'é­

<l'~cutape. ll n~ lt½te'-qu'une petite ùles- • :·;:~~aq~:~°!!!~2t5~fj~us-
sure -pour faire un-dieu du modeste internè 11 corps dont eUe est Je, mknbre prfncipal, 
<jUÎ la pare, comme on disait dans l'ancieone 1J jusqu'à oe Què· leS {ackv.r. de la civilisa­
chiruq;ie. C'esl ainsi que les mate!,Jts p1ient II tion humaine'soienl reudus à leur propre 
pendant l'orage. o efficacité par •\a!lre:5titùtiol:i~ ~e Rome au 

re!;i~s ~it~~attel.~~
1
!~~~Q~~~~-1~e::~~~ » pro;rès, à la liberté el à la ciVilisa~ion, il 

combieu il avoit d'amis et si ces amis 1 : ~: ~a::d~':s~~~e~:~:i: ~t; ;::l!~i 
r~7qu~~r~:~~~ist~ ~;c;:;r~:;~~~tf~~~~a~ges~~: : ~::·. ~l lui maôQu01 llJle.part de lui-
pays que j'babite-momentanémentresscmbie 
.u11 peu au calafalque du grand empereur dC ta·France, ajoute 1',auleur de la leltre, e.n 
l'Espagne. el dCS In-Jes. On voit de là au prolongeant l'occupation de •Rome, prolonge 
• ste, ce1u. qi.ii VOüs veUlent du bien: el cette situation anormale de l'llalie et du 

• nl • fosè croiTiri:Jne lo poëte a ca\om- monde mutilés. Elle préjuge uno question 
t _ ~pèoo· humaine quand il a p1étendu philosophique qu'il appartient à Dieu seul 

que bs heureux seuls avaîenl des amis. de résoudre. EH.e s'interpose entre son ju-
'Enfin, cher direcleur, pour dernier a,·an- gement et l'avenir de l'burùanité. Ellf'I re­

lage, no faut-il llas gramfoment priser le tranche non-seulement une part de l'Italie, 
ihonheur de pou\·oir songer à son aise? Les m.iis une part des forces humaines dans un 
hommes, comme les lièHes de Lafontaiue, moment où la gra.nrte lutte engàgée les ren­
onl besoin de réfléchir,quelquefois i el que drait précisément le plus nécessaires. 
foire dans lti silencieux pays ùes appareils li y a aussi le buJgel, doot la discussion 

•el do:lla dextrine, à moins que l'on.n'y va ~tentir, et doot on nous a reproché in­
son_~ justement à la tribune je ne pas assez faire 

- . OÎ, que de matière à réflexions depuis l'étude. Veusavez bien voulu me le réserver, 
vingt-lrnil jours! la formation de la société peosant a\'ee raison que les cllifrres sont de 
"<tes-prêts aux ouvriers, premier essai impérial leur naiure pais~b!~s t}t pacj_ficateurs, t•t qu'il 
de socialisme et qni en avpelle lant d'autres ife faut pas que l'âme d'un blessé s'égare 
ptur .ilfteisifJ.,.i. la.nomLnalion de la commis- trop-au.loi o. J~ttlchcrai_Jlti m'acquitter de 

pr(-sidellced1 

S. l:x, li, RI 

dire eltë.m~me, pujsqu'ellc est én mêmc'lèmps 
mag1T'ilr-malade . .,, -,cl 

Le géoéral sonna, ét Rôsc parut; tenant à 1.a 
maioJ une nouvelle lasse de lisane qu'il prit­
avec une-parfaj\e compodction; en ajoutant du 
ton lo plus cii.lmi :1"· rs. 

hWllita\'eC 

··..:: :..,...,ortaote modifiCftion ait peu de 

cl,1~:~d~tre lntrodu;~.,. ~~s la loi, nous 
sommes hcllteù.i qu'èile àit ~t~ pt.opus~, l.6 

.P!·enez garde, on peut l'enten redans des-sens bien jugement par jurés esLUJlJLdé! pitB efficaè;ë.s 
1111

1~~~tiion cite l'opiniün des notal;les <le la coru- garanties des libertés publiques, un. dès 
~l~~nJ,~~.~ q:r~~

1
~~ :~t:i~~S::,ns le sens des ~rincipes e~se~tiels à. I! boone admi~istra-

S4} ~~;:~.~~l~ ~Jag~~r~~11~\~~:1f::°i~g~· ~~:, i!e~ ~~~;~~eu,cf!i!::!!~~~~~t~~f-~~: 
\·r1ît îë~ curé de 1flcommt!u."' ~.! .les con~mc,s .mun!- les mérites du jur.t ni de réfuter les cnliques 

~,~ffi~!~~~i~ ti~su~~1ll~:f~î
1
~1ft

0 diid'J5',r;~~~~~~ !6:i~1 f~'!~:~W:·s:c~e~
O
:

1
~; 1:r ;;~~q~~ 

• • présence, l'une favorable à tout co qui sau-
. vegarde la libnté de tous et les droits de 

chacun: c'est l'ecole libérale; l'autrç, préoc­
cupée avant tout de fort(fier l)utorité,-ne se 
sentanl rassurée quo par la C:oocentration de 
tous les moyens d'influence et de r6preMion 
•entre les inàiils d'un pou\iR_irté.~ugique et 
de fonctionnaires choisis par lü!, Noùs h.'a-' 
vons pas besoin cic ~i~: ~1:1-c c'est à la pté• 
mière de cc:, deux écoles que lë SiJcle appàt­
lient, et qu'en conséquence il est au nombre 
des partisaos les plus co·nvairicils du jury! 

Au surplus, lo législateur a j>roclamé lui­
même la nécessité du jury, et en a fait une 
des ihstitulions fondame·ntales de notre sys­
tème judiciaire. Mais a-t-il èlè lbgiq'ue qu&'?d 
~I en a restreinl l'application aux 

4
criiiiCS; 

1iaifsant le 'jui;:ement des délitsiâui:,lri!Ju­
n·aux. correctionnels 1 Nous· Hi:! le pensons 
Pi!S· Si l'intervention-'éfu jucy- est ·répµtée 
nécéssaii'e pour que lés dtoyens nè puisS8nt 
Nfè injustem'ent menacés t}aris)eur vie, ~aM 
leur Honneur; dans leur fortune, cymmenl 
la lOi ne' souüiei•elfo pEI.S au jurx dès acCù.; 
!.lllÎ01i:i ,:Hssi g~aves que ce~ÎeS i:!e 't01;}'es.: 
croquene, d'alleôtats âUt ùïf;!.!rs_; etc. 1héo-= 
riquement, la loi a dit que certaines peint'.IS 

~~~:i:;~!t~1i1~ni:1l!é::,,ihf::r~!sclum:!~ 
ractère du rait puni ,què-de ht péine édictée, 

-L'honneurd'un citoyen~-poursuivi pour .ib1 
ou pour· escroquerie est founiis'. à.-la Pius 
terrible des épreuves i lotite. quest10n de œ 
genre est véritablelJ!,enl Une question capi-­
tiile; en ce sens qy.e c!êst 18. personne fout 
entière qui est en jeu dans son honneur,déins 

ieu ! .4..ux w:i:: !) la con~idérotion dont elle eSt entourée, dans 
Il, le nmrqni!I d .. '" ~11clleJ11quelcln .. - Je Jâ situ"à"tio!} sociale qu·~ue·occnpe. Etrèi Ou 

ti~f!~t~::~t;~~L ~b~!Œ1~~~1t1:~~iœn• ~
0
:S~!~i~ni:s~i:!~

1
~:~t J~i~~~!tl~~~ ~~~~~ 

dl:?~:~~:fe ia'\~~(! :~1~; 1~
0c\t1~i~~ue,Icln. - 1.e ses iiu jÛry, celles•là soÎlt du ·nOmtire. 

H. hi 11N!'sldeni. - un grnnd nombre tic mom- O_bjec1era:_t-o.nJ~s djJfi<;uJlés.;d:e.Iéculion·, 
brcs ont demandé la c\ùture; je \'ai(I la niellre aux Je nombre considérable des affaires oorree-

:f :i~~(t,EEitJi1~~i:1!~i~_l3i~~)~i~o~ 11t~iÏ ~:~~1~es~i~:)!:::~~ ~~~r:~tflt: ;::~~t; 
pi:m::~;~~i~ t: ~~. ~~~~j~~ee•~~f· éÎé t~ tiop fréquemmënt lrs foi1clioas de· jlit~f 
allaque contre les ln.tenlions de la corn miss.ion. 11 a . Nous répo,ndron.5 que la liberté, la sécurit~ 
1iarlc <le la 1,ieiwelllance de la com.miss1on pour des citoyens ,•aient bien .quelques sacrifiqes 

r::f?f!l~:~~.i~~,~/tJ; :~~~~!~~~: le l\f:1~1~ ~~::,;:~~;~es~~':~se;t:'/::.l~~~u1: d~~:rs~: 

~n~tu~l
11lgîi1

1~-1~ê~~:. 
1
1~~·isel1ic ::~ll~l~~s~~;il t)g ~:::i~i ~~ a1~:~~:uroui:1.,t:~iti~~~~ 

[~tii~ifil4~~~fü~~~v~:t::1
:::i~:;<l:~ au1 t1ibunau1 correelioonels, Les·Sigoàt~res 

demantle la clMure i -• de l'amendement proposent d'attribuer aux 
"': le mao-qu1!!! de in. Bochl'Ja4uelel11. - Cc -tribUnâuf clè -Simple poliee la cQDiïaissance 

serait un d(,ni,de JUSlice. d'un a~z .graiiâ nombre de Oéliis dont Ia 
qu~Îl •~~~~J;:t1

~~ ~li~i!Lie~iours été de droit constatation est simple et la gravité légère; 
M. le eré,ild1:n1. - VO!!i..,OSCZ, monsieur D~pin, tel!;'sont par exemple le vagabondage et la 

.. ~~=1~~~t~0
\is~d;;ei{t~fr/S~\: mendicilé, • • 

,~a~u~~~!~fi~~~iriine:~~~i~~·aux voix ·bu;-6ct!~i~~ ~!~~~:;1~~~o~:;~Îlt~~ 
1~l~rJti!;1i:b~e::o::œ~- le comte Bou- ~~:i~s 

0
:u~e;ea ~:;,~:~~/!~·:in~~~ q;:ort 

La séance est le,ée. rées en pré~eoçe c!u mag.is\rat _outragé, ou 
que l'écrit ou des~in hii auront élé .adr~sés 
dirèct.emen~ 04 rolontairemçnt. • 

Les amendemens proposés par i\lM. Jule's Il ne s'agit ici que de l'outrage non pu-
Favre, Emile Ollivier, Ernest PicarJ, Dari- blic. L'outraie public proféi-é contre lé tnn:i 
mon et lléno?, au projet·de loi tendaàt à gis\rat doit évidemriient éire puni, et l'est en 
modifier certains articles du code pénal sou- effet, alors même qu'il' n'a pas été cOmruis ell 
lèvent des questions d'!)ne haute gra,•ité et sa ptéseô.ce. Mâ,is nous croyons av'ec J~ âu.; 
qu'il nous pautl ulile de sigùa.ler. • leurs.de l'amendem.ent que le punir quand 

Le.premier de w amendemens a pourbut il.xfa pas eu de publicilé et qua.nd irn'a paS 
l'applicalioo du jury aux délils pun.is de· êté directement adr~ssé au magistrat, c'est 
peines corrccliooneiles. On sait que la légis- dêpasser !ebut que le législateur c,loit se pr0: 
lalion actuelle dh·iso en trois catégories les poser. ~ l'. . 
infi::actions au1 lois pénales : elle qualifie de Les hooor11bles déf)\J1és proposent encore 
crime~ les infractions punies de peiues af- 4ue la dénonciation contJe un fonctionnairê 
Uictives et infamantes; elle qualifie de-délits nti puisse jamais ,êtfë réputée outrage lors­
les infractions punies de peines correction- q•1'elle sna adres!iée''à.l'<\ulôfileoorripétéôt~: 
nelles, et enfin de contraventions les icifrac~ En effet, l'actionendéooaciation calomnieuse 
lions qui n'entrainent que des peines do oci~s jlara1:t .sur~re pour EJ'ettre le1ooctioni 
simple police. Les crimes sont jugés-1).Ïr fes na1re:à l'a\m de ,·enlions coupables. Si loi 
cours d'assises avec le concours du jury; les plainte ·est fondée, 'elle ne doit oiposér·son 
dtlits sont jugés par les tribunaux c3rrec- auteur à aucuae peine, quan.d même il se 
t[(111nels; les contraveutions sont jugées en sera il lai.'-Sé aller à quelques inconvenances 
général par le~ tribunau~ de ~impie police. de laogage. • • • 

_ 1 Les honorables députés s1gnata1re!', des ;imep- . La prem·e des. faits allégués ne tH3ra refu­
serait la tyran- demens dont nous nous occupons proposent sée· sous aucun J1réte1te, dit l'amendement. 

p_as o.i~po.iéo à me lire le journal, donnez-le 
moi, 1ovaislo liromoi,mêmc. 

~uslem1:ut tffarouchét• d'une Pclre!lle men~­
re, 11a gouvernaote- "" mit en devoir fl'ohé1r. 
Mais elle avait la 1·oix fort étranglée el s'i:s-

~ u t!i I o1i~Jf u~ê~~~~~ u1~!~:~~~ \1e Ss in t. ·Pons 
r('çut une le\tre d'urî des témoins <le l'amiral, 
qm lui faismt conna~tre que M. dti Marsat con­
~entail à atlen1re huit joun, mais que,~ huit 
Jours expirés, 11 n'admettrai aucun <lé1a1. 

- Alloos ! dit' le géné al, il parait que Je 
,,ieux loup do mer tient absolument à me ~ro­
quer. Jl n'.iurais pourtant pas été .filche d9 
faire Pncore un peu attendrA mes bér1ticrs. 

Et il e1w~ya ch~rcbnr Maxime, 11uquel.il ra­
conla ce iJ.u1 ,'était P?Ss_é, le priant du lui c.hoi­
sir d,•ux temoms; puis 11 ajouta avec sa lf:gê­
relé Jrnbituf!lle: 

- Ah! j'oubliais, mo0: garçoo, de te dire,­
car on ne sait pas ce qui peu~ arri\·er, -r (JUe 
tu 1rouveras dans mon secrétaire une copie de 
mon lestamenl, donL l'original est dépose chez 
mon nqtaire. M~ ~·olonté est que \out nlon bien 
passe aprêsmo1sur ta tê(c. Tu en foras coque 
bon te semblera; seulement, je tereGOmmaude 
la pauvre Rose. lfüe s'est monlréo un peu ty­
ranniq1:10 daus ses ~oins pour 1qu san\e., muis 
entln l'mtm:1tion êla1t honn~. t'I Je 11'a1 Jnmais 

r:s~~~s~~~ii~i~e5
~~~:Î~
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:~~:~a!~Jte

0
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aprês ~no1. . . . 
M.a1.)1110 n.o rut .qu'm~lmer la tète; car il 

~va1t une smcere 11ffect1on pour son oOclc, et 

~ùt~t~~ [grJé1~:0°m~~1i·:~
0
8~!ï~:'aj~téq:i:r~Ï~ 

~én~ral et son beau-pilrc, il aurait à porter un 
demi nom·eau au fond de son cœur. Le mar-
f\~~iÎf~ t/~~~p~~!è~~prit, en SC llC'.lChlllll à 
• - Il y 11 une autre pcrso1:1ne, ~ont je no le 
parle pas ... i>arce quo je n'111 1>as 11 l?cn parler, 
n'l'st-cc 'pds! 

L'oncle cl IB ôe\'eu so serrèrent la main en 
sîlfmce. 

ft.u jour coo.venu, c•c~\.-à•dire une semaine 

rf ~~i•o~
11 
d~~nse~a~e IJ~,~::~~e p~au? ~eie~~sui~i t"à 

~';è~~~o
1
~1u!u1!• r::i~~! ·ro'i°~~s~trud~~~:, 

M. le marquis do S11in~-Pons ilVtiilco11.~t11té quo 
le baromètre remontait et quo:;esrhuma~1srurs 

Ô~~~ro~ c:0~?1~:~0~r:1n~:1 Pjf !~~\1
,a

0
Jf.,'11~n~. 1 . On ;e !~~(e qu~_ l_t1 @.mbal. dcv11il a1·oir 

l{tait-ce doue qu'au mo~erÎt d'entror en li::.e • lmu ~ ,rnoi'd au pi,;totct. à!. d~ Mars11I tira le 

~~c~~r~~ l~Uco~e~~!~~te~~t~i:crtJt ~~3ti!l~:: fi~i~\r;;1i,e~r~~~q:nst?.:,d~~r5::;~i~. ~~ g~ne;~;rr 

~::i~~i1e~~r~\~1t~f~~~;~esa~~~:Î~ j~e;~~·rfi ~;,O~~~:i t~! ~~a~~:ï ,Ji~iillt~r~ t~
1
~t!C:r~~ 

~~~~!nt~~f~u~?u~; i:f:i;i~~[~:c~~~~~ do~ÎJ~:.~~i.~;uonsj~u,r,,r-atjiU'J)u,c;.préritas 

~~o:i:~~~fo{f1~~~C:1/j!~1:.
1~~d~~!:s-t~t{! quil~~~é~1r d'ti1

1
a~~~ ~~~ v:i~~:~~~t·l'air. 

ot de rhumatismes, se sentit soudainement - Alex•nd.re de U'WERG;,;e. 
guêri en entendant rctt>ntir les premîors ' 
:air!:;a~? q:ll annonçai_ent que la h.taîl!e 81 ·}~ J!!tft!!:.ar1çais, 'Jl~tmoilflle de;a, SriglitR 

Pourtant s1, dans l'entrov~o solenoelle de -.A l'Opéra•COmiqué/ ·n• repr(,sentation de la 

!'~~~1
d'~i~or 

5
t~i~:-~iQl:é:~ut'~~t~c;,~i°• :~~~ r.:!:i~ ~~~:~~d~;i~m~~s;· su~s dlPari,iou 

rosie à .raconter, fe général dl\ Saint• P.ons s'é-, rktsie à l'mvasion de la Chaleur. ' 

!!l1t:i:c~~é aapu~~oir;~i~~a h;:~
O
~: ::e:~~ ,,3;,j ~~o~'\\~~e à ai'!

1'8~11
3o t:·~t~~trl~~?:~1,~em~ 

graèe et ses ~ntecédl!us, c'é1a1t bien pis encore t1>',lltl'-(t n'aur~ plus11ue quelqu~s rep1és!lutalious. 
ciaos celle cuconstance nouvelle où il 'allait ., JJ ·" 

jouer sa vie. 
Des~otique jusqu'au ~ornier momoot daos 

se.5 mmut1euses précauhoos pour la i:anté.de 
son mattre, Roso l'avait littPralement enscv111i 
sous uuo coucho époiS.50 .de flanelle; il eu était 
couverl de la têle aux pieds.- li étJÎl toujours 
co\llé d'.aiUours de .~on im!Iluablo bono1.:t d11 

t~!~.~i'~!s il Jr~/~ùc:;a~~ta~Îo~a~~c!!~m\~i~~ 
par les exlremité5:; ~lf'O plus, et en drpit di!s 
pronostics barom.elr1ques, le généra! avait dt'I 
soulonîr une véritable lutte avec s, gou\'Er• 
na11:to pour n'u•oir pas à emporter un para-
pluie. , 

Les duels sont chose si osée dans les romans 
comme au théàtre11uenous nous abstiendrions 
à coup st'lr de tout détail sur celui de l'amiral 
de ~larsal avec le génér~I do Saint-Pons, s'il n'y 
o.vail peut-être un œrtam caractère d'origina­
hlé dans r.ette rencontre entre tlcux 1iorsonn11-
ges l'u.n,.et l'antro presquo arrivés aux limitci 
do la \'JO 1.•umaiue, 1.l que l'un d'eux gourtaot 

~int~~~~~~~rr:~ l~ni~~~\~~el~~~~:1f1a~tp~~~ 
f~~i~1~a~s~~ucï~~eri;~

1
t1~

1
~~.-~~1

1d~ ~:1!~.s:o~~ 
froidement poli, ~1 1ou1. prêt a laisser cas$€'rson 
cr Our 1,cle avec l'1nsoui.;1.i 11rnd'un genlî!homme 
des anciens joun,. 1.:6'1 , 

sa!nt-M~1·1.iri. 
- Le IIJ{·.l1rede'lu Gall!,\ ü'a jJJSl'uulu lJUll\t'rle 

b.uulcvar<l<iuTern,ksansreorcndreun <le seslt'lu­
ncux succè3,lO Son11eurdeSafM-l'aul,de Y. Oou­
ch:itdy. 

l';a;~~eu~?:~~~~;,u~J:;~1~::·~~siit"~ifr.1ii~~;!11~ 

~t~f~ tic la Cl•a~oudeFortunio!)t de Un 'p,·tmltr 

-. A."~C les Pri, Salnl-Gurnil, tl11 M. S3rdou, 
!>i bien 1111erµ1él(-s yar Ml~ Dêjafor, et la 1/osV:n de 
qu11ra111ca1ts, .mu~ique tl'Eugèim D~Jazct, fo luulu 
t:!!Vallll l'haquu ~Olr le tb~à1re. 

f~:~,;t~r1[~1:13:~1
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MARIJi 

-~Nmelles dllerses; 

. M.\ISON, 1biorniu,'8, Â PARIS 
A adjuger, m~me sur une PncilèTP, en ,a cham-

bre •le& nolairesde midi,· ;_ 

"· 

MINISTÈRE DF.S flSANCES. 

DIRECTION GENERUE ... FORÊTS 
I\ S"'ra p~ê_à l!I, prMrc_111re,n:vrllu1, le~S 

m11t862,111'11d1ud1ca110n,en 2!1 lnls,11t,sforêtsdo-

m~i;:~ 1~}:~d~teir:tt!~r~•~r~ savoir: 

La Yonte aura lieu ilU rabais. 
Le, acquéreurs auront lafacuhêJe dl\fricher._, 
S'adresser, pour 11rendre oom•~issance du cahier 

des cbuges et des D'ans'de \011.~i:emen1, tl pour 
tbus au1res renseignemons. chet 1011s les agen!I fu­
te,tiers du départem.:nl de l'Eureo!tdans kil b_u 
reau1âeladirectiongenéraledesfo~1s, à.Pans 

let(seinMt-Oise). 
COnt.cnance. 500 hectares.- Droit de d6lricher. 

llisea prix, t,500,000fr. 
S'adresser : à Pans, à !Il• Mocqua~, notaire, rue 

d1:1\aPai1,S; 
p à Trapr,es, à M. vme, propriétaire, à la ferme 

saint-Geor~. • 

• m ~EURLES DIVERS. 
Etudu de ?al• Guyot Siounesl, avoué à Paris, ruo do 

9rammon1, fj. 
_vente sur licilcr.h,m, en l'au,11encodt>Scrii'es _du 

tnùunal do la Seine, lo28mai S80:!, en cmq 
lot~, de : 

f" A lllf:VIIE 15einf'•OI-Oisc). 
Une DELLE MAl!:'ON m.: CAMP.~GNE ovcc p,irc 

et jarflin ani;t1~i~, vergeretp01ager,dorninant1ou1e 
lavalléedelllèHCS. 

1füeàpri1, 65.000fr. v 
Des UOIS do 1:mi1ecll!.•eseu\·iro11. 

àli1,-0àpri1,1.5C.',OOOfr. 
Une PRAIRIE Je S lwctare~ 33 nes 22 centiue!I, 

1füe a prîl,Ja,ooo tr. 
~ A Pa•ls. 
U11t' MAl:SO:-i" rue de \a Ft:rme--des--llalhurins, 21, 

et:~: •. ~~:ï;~:\t·J~soo !r.-?!I seà prix, 320,000 fr, 
UnP MAISON rue s,11n1-i;ionoré._t3!J. 

~•.1,r1~:~~~_' 
1
\~ f~;;M~s~f.:i~~e~Ù:;~~~I~ il• 
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aParJs. 

BLLE MAISON.;•:.~~~ .s'·JUIES 
:~1~~1~ ~~ N,iu~rn:,ui ~Jj~~s:ir:• :;ê~ra:u~~'h~~ 
enchère, en \a chamhre ~es notaires de Paris, le 
mardi,:roma1180::!,àmid1. 
Con1euanc~,2.1a4111.e11v1r,,n.-Misellprix,'i5,COOlr. 

S'dd. à M•_Potirr de :a BerLhF!llière (Arllrnr), 110· 
l.aire,ruosamt-ferdlnand•de11·rl"mt>s,10 • ., 

llAllElU DE•BEAUCllA!lP, ~=1~
0Ii:::: 

bl,,y._ligne<iu ~urd,Tall·ed!l l,l,,n!morency, entre 

Enii~!~èii~'~~"r~(Jàt 
1:Jrê~ ell~n~ ~

1~:e et deJtfepré-
dse, ge adjud1ca11on dans ce ham~au e~ sur les 
l01s..mêmesd"! 22 lots de terrain~ bo1st>set tPttains 
de c1Jl1u,e pnur verg,-r, et J)<1t~1:,•,:ns, lli~po!'_l>s pour 
0011stru,;liundu_iua1i:or(Sd~plaisa11ceoum11sons1e 

]~Yl:}I~Ï~;tf;;f§l~•t'W;,f,t~ 
(hgne du Nord), à deux mi11u1es. du 1,ar_urau; 111 
trains par jou_r; ahonnnm.:m~ au 1mx réduH de 95 
œnt1mesp:1rJ0ur, allerettlll1JIH, 

t23 lots vr.mlus. - Voies m~,,11damisées et pour-
;,~~~=-~1::s''g:~o~r- - Terra.in réservé ptJUr 111 

Plans et renseiguemens, à-Paris, cb~t MM. Du­
treib et Du~rron,directeursde d'h·is1onsetve11 
tesdevmµr1Mls,12,rne M"nars;à Fra11conv,11.-

~ 1.e~3~u~!:!g~;~ 1~i!'fi.~"l:!\i~.au ham~µ_. che1 

MAISON ,r BAmŒ~S.i,~;:riit 
A~judi<:illinn le mardi 211 w?i tl!O), en 1'1'l11de d!' 

M•Saint-llf'né, nolairell 
mals\lnd11viile 

Lilmaisona 

31:\ISON f::'i~i;:::;,;;,i,'.j:: PARIS 
à n;wlrn ~ur urio enchère. i:n la chambre des no~ 
taire!ldC Pilris. lo 13 niai 11,!li!, à midi, 

S'adresser~~~ ~/;1~!lso~i:>~~\~reau, et peur 
le~ ~m-eigni>mens, a M"<'"t,,1on.no1aire. rue sa1111-
Antomr .. n° :tU 

ilA!~ 0 ,;:;~:, Il A !SO~S-1,AFFIT'TE, 
an,nut:T 0t1rhe1.a v,·ndre ,·nia niefS(,n cuunu1mt: 
de 1t111_isoM-Utffü10 l_o ,timancbe 18 mai 1S(i'.!, llljJi. 

Jotli_s~auce imrnéd1111". 
Mi-ea i•tH. IOJl001'r. 

S'adresser: à P.'.lris. a ""l.o MounîPr, notaire.ru!l 
d,;: Grammout, _uo Jl.i. r.1 ~ .\J• 11,inod, a-,.• .. u~, rue i.le 
Ménare, 1.,, ~I a ~ta1suns-Lnlh11e sur le~ l1ru¼· 

l• tff 

13 AlAf 11!6~ 

Q'\'f'C :i:; 
umen~, 1f:tr1'1 hiOOu~ah es, pr;airie~, bo,19, près• 

bulA.j)lantal1ons de sap1m_,e1c., le iout de p,'usdo 
300heclu•·S. 

B!'3U poyS de cha~~e. 
s·a,lresser à !f• .Pela-relie, nolaira à Besan~u 

(Doubs). 

JOLI CHATEAU =;, LOUIS XIII 
parcdo3.i h.,bell0Cu1a;e,.i;omce,ririére,S2h,de 
h>rrfS u.t.érieurel', pt~ Brie-_CoIDIO•Robcrl l~in&­
et-_Matnl'l, M• Derceoo., notaire à Paris, :u&, rue 
sa1m-Uunoré. '· , 

IÏËLLEI1GOI 
un d~s pins beaux 
~fan!'•-S'~drossu 
D'ôu1.mc,no1aireou111111s. 

Ffill!ll l!OIUIJll,ERIÈ IUISON 
•Ormallt ëniëiîilifi;-un nièmëi.1-ïffiiih'r.1~ nn~re, 
a 80 ki!omèln.'S do Par•~.-S";,d:-rs~cr a li• !:a1'.'bu:r, 
notaireàNeruours(!:ejne•N•!laree), 

CHUTE Dm A VENDRE, 
pr<Sdt1?ileau1.cltrminde,'Est. 

S'adres,ieriuedel'landre,n°139,11Patls. 

TRAITE DE DROIT comiERCÎAJ; 
héoriquo et pratiql!o, donnant 'f'• ~ol11tjroJ_ • l!.-..'I 

,wes1ionsdt1comm,ssion,!l'acbat,el ,•enlf'f> •+-

d~r~cri(l,jg~e~fi~~~~~~t:~ft~':s1~~'.f ~t 
••te., etc.. par MY. !);>!amarre '.:t IJ) Pou la 
Rennes).6vol.in·tl".48fr.,lrancowntro_un -~~ 
a l'ordre di, Al. lllngray, !!O, ~es Mar~•~- mJ: 

r~~~~iiis CAT!RACTES ::~~r:1~ I ,,~~~­

~ff~~~\~F.~~~:~~~r!{!i:1ri~~~~:Jr:~1\ ,,,,.:;~ ! 



:mnisons 
'<lerelle 

~PJ_iOl_S 1-~iu,::e=::u~=•{f{lce M 

'.<:HEVAUX., TARBES'. :t,:!11'm:;t:,:,1 
;~M. "'·ec un·com'oi rte·clfevaux 1egers p,Jul'la selle. 
;4il l~s mettra ·en ~on_te~ i_9Ur-Jà se~lement. 

!JI!UUGE. Y~f :,e~~l~~~:i;~~~s;~ Jr~n~; 
\à.Ull'M.dc 25à 30 ans et posséda.nt au moins de !là 
;:.t00,000 f. de fort. Ecr. {0 à M"'o Morel, r. D3uphinc, 31, 

~l .\RIAGK ~~é~!\~~r lin t8ot:1"de g~mii~ 
.or~re, désire-se IDftr1cr avec une per.onnequi a11-
:~1~.e~~,L ~~ t ~~ ~-s~!t~J;;i;_rar.ro aui: ini1 

Ces.,lons de ronds. 

A CÉQER :~~~. ~lr\~.TI~{i=~~i~1
~
1~~i5 ra 

pr,x.12.a,OOOfr. DemriufvcrtC,,uct, r. de Rivoli 

A CEDER~~\ t~~bi~e~vr.!t~~~'.et.~~t 
c,mmerc,:/b~I!, logcm.:_JJ~li.: du ba1\ seulem;,occa­
s1on. S'adr. à.J'19terméd1a1re.i ~e Dauphi1le,, 31. 

:\ ~F;~~:ult~;~:.nt4~ffr/net
1%~~ ri.~a;~~~: 

31,000 fr.hl, Go_ué, ru.~ Monlma,nre, 152 .. : 

FIN DE U VENTE 
J.U l.lf:POT GÉSÉÙ:.. POIJII J. \"~;'ffll DES 

hlARCHANDJ!iES ÉTRANGÈR~:s 

•A LA DOUANE DE PAIIIS, 
Bt:tde rE111rep<11,12,aucoinde!a niedeltl Douane 

Pour cause.majeure, ces marchandises seront 
,.. :;~~s~~ ~iers au-des.."OUS tte leur valeur réelle, 

1 

13 MM _est 

VENTE; ACfflT, ÉCIUNGE. 
el ~~c~}ts%1:~Ü~;~:~~[~!~ ~;llt:~iîtt~f•g~;~~! 
robl::'S de ,l3mes. - Rùparanon de~ ch!l\es. 

A LA CR~~OI.E, U, ni" Kotre-n~·ri1"~tP-l.f11'<'11" 

. ' LA. PIE VOLEUSE HÉLOISE ET ÂBEILARD LE GRAND ALBERT , .. ;L'HOMrllE AU rvIASQÙE DE FER ' GASPARD-HAUSER LE CONSEIL DES DIX 
''ré~ 1f_!~";~~~~ d~~j~~Î~~ c;~~~~u;o~sse!e"~if !~ ~:t; amv;~~i, a;;eni~1

~; t°/adn~~:J~c;~0:;:n~c~~ ;;~!tek Gr~~dyac~ck. ;\~tit1fi~}gtec~uquc[ltl%'t:.:ils2~f ei~ k/~:;i~0
~

1
-~lc tlfou~~s ï;;s~~1~:1~~s f~l:i~~~cf c~,ë~t,~: l11sto\~cll éI~r~:~~1~~11~~1 ;~t:~\~r:~17~~;i1sonné m:J1~11i;1111°a 

1

t,et:~n;:~
0

:1o~~n~adi!ut~m'/â~1~~~~ 

compacte, • - .':. ',:-,_~ 15? c. . . • 5q,c. !lcnu-compa~1c, • 150 c. 6-\.colonnesde texte dcnu-cempacte 50 c. demi-compacte 50 c. lede demi-compacte. 50 c. 

BARBE BLEUE' , , . NICOLAS FLAl\iEL .. LÂ DAI,'!Ji:.ÉLANCHE , GUiLLAUME, TELL ' . éE !URÉCHAL FABERT .• .. MANDRIN 
1 11'.·::; a;;.~~!!~e/d:0~~~~r~~:r::.t·i~~t -~;~~~'.Dt l!l~l~s~~~~~~~.~~l1!,g~~s\~~t~~~~s e~,i~~~s;~:ct; 1·0W~\~i;~c1i~ce~l~à!~~~ v~~c~ ~:!;.~\~i ~;~~~;5~~1~\ fi6~ So~~J)!1rfo\t:~ie<l:,.:c~~IC~~'.iL~ s~~u;~~t ~~si0

ti1\t pu
1
i1~f~~l r: :~~ÎarS:U~f:~~.l~ /~~;'.~

1
i::.1cu~i~

0J:i~~lde sa l~~~~ia~~1~i;d
1

~éuc1i
4

d:é~itl'~{fi~f~:;,n1i;:::'. v~:· 
la1ls cunc1n s~r son pl'Oci's. Son exécul1on,ct ses lourde Samt-_Jacqucsla îloud1ci·1c.- Jl!us:rat1ons t,;-g1c, 1 h1sl(IU;c.cl la légende réunir.s. _ Jllu~lra- Etuoc h1s1origuo sur l'antlrcnlicité de I eustence ses hauls.fa1ts .. - Jllu~lrat1011s par A. Ror. 64 co,-arent!Jreuse el de son courai::e }_,subir lhom,hle 
o_bsêquc~ 111;1g111fiq_u<'s. - lllustratfons par Ctt.E5Trn par ChE5'flN NA!iHUIL 61. colonnes de texte demi· t:on~ par C(1,Es.rn1 N.\NrEU!L, 6,\ c6lonnes Je' trrte de ce \J~ros, -, J]Just!·atioll', par AKDRI? Git., f\4 co- lonues demi-compactes, , 50 c. supphcc dil la roue.,- _lllus\ralious par L. lou. 
!li.u;rf.GIL, G+ ~olo!lncs de texte compacte. 50 c. compacte. , ?Oc. dcnu-com11aclc. - .. ·' 50 c. Jonnes de texte dem1-rmnpacle. 60 c , 64 colonnes de te1tc tlem1-compactc. 50 c. 

ROBERT LE DIABLE . LE NAUFRAGE DE LA mÉDUSil LE CHIEN DE r@NTARGIS . filASANIELLO , JEAN llE PAPJS ROBERT SURCOUF 

. . LES TEiVIPLIERS ·« ' JEANNE D'ARC ,-, ,',~ Lr JUIF.JlRR?.NT;, • - LA BERGÈRE D'IVRY . 1 CAGLIOSTRO .. LE PARC AUX CERFS 
On~me do ,c-et ordrc-d11 chr.waknc. Lnl\e de;: Prophé!ies annonçant la'vcnuc•d'~nc vierge de• . Dans notre ··tcr~ion, ccue;,JC1cfrde.est.,sous la ·eaus{l-.Œlébrc de l'ann.\c !827. Lcclurc d'un in- Rl\tit de la rau,îcur et de la Mcad~uce du célè-. Un cnlhcm_cnt sous Lo~s..,XV,---:-Analysc_de tous 

l,:oloancsde '"'?dem•:00"'''."'· ,·,P 9 ' ''''.''"""'"""C'"''"'.': - so,. LES VÊPRE's. S!CILIÉNNES ' ' LE CHEVALIÉR D'EON • . • LE CID ' • . EARTOÙCHE • , · · 
' . ~'6-EN~VIEVE ,:DE :P_in~s, ~ LO_UIS XVII 'E_T ,LES FAUl DAUPHINS Éfll:!odc-dc la d,;rnnun:1011 Jci< .Fi·anç.ais.cii Sicile. J!n riè111 souper.sous Loui~ XV. fd5st~re qui. en- His10Ire dC la" cl1e\:llcne-cspngnolc RU mo~:cm lilsto1re,de cc célèbre ,·olcur et de ses compliccs.1 

~~,!~~s;_:: 1eêt~~~~rr1~1~~T~c\~ ti~111~~ïi~~~lud~ :~i~Js ~is11~1;~~~1;~~è;~~,1~~~;1~~~·l~<l1~r~~a~
1
i~~s.~ ~;i;e::~~;Jctndtr!;~~~~ :J~ g~~I~s;~f1:: ~':;'i~~= d~î~~:u~c:! ~-:1~:m~~;'...:uifl~il~·~~~~:s :1~~~~1!:~ e~~~i:.u.:itu~\c::~i~~Ss!:i~~-tt;tE!T~i -~~~~;~l;~_se6t~t l~~~c~d~~~1i;~:~i~~~~:;~1~1' AN~~ Git/~cr1 

~ette d,mr-cowpacte, , 50 c. Illustrations par Ai;:out.GIL. G>i colonnes tic texte lrall?n• parCA1.EStlN NANTEOIL. 6-i-C(l)onnes de \cxtc Porrm. 6.i colonnes dë tex.te demi-com11n.c1e~50 c. lonncs de texte dcm1-compaclc. - 150 c. ~ • '• ~ ~ ~. • 

, • _ I\ABELA!S demiï:E'~~~ÏRACLE DES,ROS~S~?' "'"J'''mp,cte.JEAN BART -' 
6
?f·l CAPTIVITÉ DE LATUDE< : CHARLO'i.'TE CORDAY . GENGJSKAN ' 

1
\'i:~~0}~;ed~~n~,\~~r~tM~.~~1~~~!s . de ~-r~~i;:n~ ~~~:i,~~i~ ~,fc~~f:!li!~i àilt~~fr~~ de ~~if;;i~!c~Îe~!:~é~~!f~n~.

8 
~a~l:~~~

1î?u~tt~ f_cfi~!:_r~ ,~~r;;t~9!,,~~ {~f~~K"d~· _;;cr~'{tt~:~ dc'\:~\
0
i;:n~~rÜl,f!n!~§!r~~~;;'~f~~-~~~1

10

!~1?fi~~~~S.;!_ 
i~~~r:~caJ~~~::\~/ag:ia~~11:·n~ c;il:t·s d/l!~~~i;:1~:~li~, rn~~,~~J~;~a~e &:;! ~~~1:~u~0

61°~~fE!~!~de ~r,~~i~1J~~~~1
::t~+~B

1
.c:it:~~~e~cd!:ltj~~l~~~i- !~:~/1-l0~~i~~~; J!1ri!i:-1

1::/d~m~!i~~~~!N ~:~ ~~;i~;1
t~1~ gzi~~fuu:~[l;·JJ~r~~;:;p'.1~r:s

1
: t iù':;i 

COtn{l~cte. 1 1 50c,te1:tedcm1-comp::rc!o. • 50c.r.ompa,·!e. • .,_ .:' ~Oc.
1

1 • • • • •• ' ..L _______ , ,; ., • .,. ', • .,. 

·BUNT 
, ' - . I • • ;.. •• •... • t 

-,E 4P ··FRANcs'_ :ouv-t)R1r PAR ~,~ DE1 iAlliAlii1~E. , 
· ,o,ur arreter la "9n~ jJldiciaire de S".,1'r-PoINT;•etc:," derni_êr,foyc~. de ra~teur. dès 11/Eêillfatlim•, vente désastreuse poutles interêls de ses crfanciers:; ••-;se de J;avilissem~nt des ptix en pareil cas ol des frais de j,Ûsti~o. 

Les penoI11;1es qm v.o~dront eoncou .. 1r à ~et emprun.t n ont q11 à adres~er un bon de poste de iO francs ~ M. oE LAMAr,TINE, ou une promesse écr-lte de verser 4U francs à présentation .et à son ordre. . 
Elles recnront en retour un enga,ge~ent'de ·M. DE LAMAI\TlNE de.rembo0;rser les 40-francs dans <l~11x ans, soit·en_volumes de ses _OEUVRE:'., CO)lPLÈTES, désii{nés alors par elles, soit en arge.:nt, an chaix du prêteur. 

- • • ,1.~~re!liHel".·1e ~•~111 proo.~~!4'!me.n_t ·1•0:sJdM..- h >i:<L t~t, J,Ati"'-RTll~E. 42. rlim th'! tà•Ttne--lf,dli,..4>:,:uf'. n t?a~•I~. 

, i 
CO~Tfl E 

ic ~UJ'>I~ ,., r.n!PP~, rENROUEMENT, l'liSTJ!ME, 
, le CA'IAB IU!.E cl rmRITATION ·DE POITRINE 

.. • B"i R.,rroRr omc1a rr.otTB ou1J.LR M; CfJ\TIR'lî rm~1 o·om11 -
9oll efthiaelli, eo■r.tal<'i dl'p11~• 18~0, I'~ rt·Ddnc, 1u,p11la'lrc .,:, Europe. 

Ôn u g~r?ntira do rou/r~fr.(Mt t11 s'nuu- ..ftqt/@1-.0_;,; 
ra~ll(Ul!f,!l1q11tllrp,,r''\ltrf11a11irtâ-r,:mrr,.~~ 

Dtp&ti.rM Cmllttii, .l5,'iJ1_ri!,J.I ~m l~~l!! tu ime!d! h fnm tl d! l'Êtr:~i!I • 

p11.rls. - 1m11rirneri~ l. Vnisvenel. 
111, rllf'. oln-1:rf>i~~llUI. ' 

m~UJX IHNÉH!U~S llE 11mss l'a•· ~;;;m!lt 

t•:,~~;!~:e't'fmêr11I et 11111:e.au lf:'1,uluilnistration \~a~ Sa111t-André•dcs-Ar\s, ~!• d~.5~n;:~ 

éaractCTisées lion tle!arate 
les mi:;ra_ines, 

l'hypocond~le. r.ert_aincs ûou!eurs G"OUlleuses c_t rlmma1ismnle11 Cl le 1:atarrllc chronique 1lc,la 1rssie. -
90 dunneà l'r.\labhsscm~l cœs douches el bmns de ,·apeur d'eau m1néra_le. -

• Dep6t daru loufes ii!.s pharmac/e3 de Fi'ance et de l'efr<m!]et 

)!;AU DE M. FLORIIJE 
PoH.r ritablfr ;t cotuener la wulntr 110{11r,Ile de la cl1evclt1re. 

l.'EAuni:: u F1,on1m:,bien différentodeseaux et fluides Mjà connus,N'ES1' l'AS UNE TEINTOO!i, 

ra~~~~;'dt 
1~~~t1

i~iréxoliqucs et de su~tances l)t,,nfaisanlcs el iuoffeoshes, 1'EAU DP. ~A FLO­
n,_nr. 1i'"la 1,roi,ri<'l(; f'~lraordm:dre de raviver les. cbeye11x dcl'enu_s ~lanCE et de JeUT restituer le 

JJT.1t~!~~ ~~l~~:~!Lt~::~;~'d~J~c:~~1ibr~~"?~~~~~:i:~î/e~~~ri~~~
1l~1

~0prelé de la We. dont elle 
détruit les pellicule~. ép~i88il t:1 r.onsenc ies rht:1cu1: 10111 f'U h•sem11~bant de tomber. 

l'rb du OacOn :•10 frnnt~s. 
A Pa1iil, ch( z GUISLAIN.' 1_1,. rnc dt< _Jlit:btihen. ('\ 21, boulc~·arJ ~li>ntma,rl~e. 

~n ,ie r,o~ranl pit~. illtMt .et ,.,.J. fo tim.br-e «r:ie111é de la m~1,:1H1. c~I n:rut" ('flfYlrffai\ 

~-··,:--~. . ~,~~.....,,.~._· 
3/ Les ltlédecms prnscrivcnt avec un succès •certaip ~ 

l
•SlR.OPd'écorcesd'01·1m9csamèrcsdcJ-.P, 1 

LAJR. OZE comme le tonique et l"antispasmodique 1~ plus efficac~· 

.

our h~rm~ni~er !.es foncüons. de l'estom~c el des.intestin~~ ~pr1.:··.iale11.1t1i~. 1 

1 

uand il sagtt de comba!t~e les affections r1cn·euscs ('\ ,L,L1êf;\er les 

onvalcsccnce:.. - Dipût dans chaque villa de Frnw·r ei de !'1'.ll'tll!N'r. 
a,,n: P2,ru•nta~le ~,1_1.;;t;:.zE,. 1·uc l\'ell';·e-clei,-r':u~ .. €.:!mt,ii1:i.,"2c. 

.. Gï:.{lS,,.C'.'<.flédition~: ruo, "<' l" :Pcnt11Înf'•M:,:ii•....,, 39 1.,,, h !'J',t'l:iS, 

, , • • h • • _......, " •7:>5•-~ -• :.,,, 

POUDRES ET PASTILLES AfaÉRIGAll\!ES 
d11 do.,tcui P,\.Tt:R~O!'II:, d(! New.York (fü.,u~-l:o.1•) 

TONIQUES, D101':STIVt:S, STO}lA.CfflQUES, ANT!-NEI\VEUSES. 

Ii[ti}l:;:trrfi~~f t~~1~~~i~~~~Ï~~~tif@ 


